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2kme voix :

—

ensemble :

récitatif:—

:— Nous n'avions que des cabanes,

De froids désuris cl des savanen !

:— Aujourd'hui de riches moisson»

Dorent nos prés cl nos vallons.

Sous un linceul déglace expirait la nature....
Sur ce linc(!ul éclati! un tapu de verdure.

Partout ne s'élevaient cpie de pi\l»'s toniljcaux :

Partout brillent aux yeux de splendides hameaux.

Comme Sion, de la poussière,

Prince, a surgi notre cité
;

Sous ton étoile tutélaire,

Sa majestueuse beauté

De ncniveaux rayons se colore,

Et son immortel étendard

Qu'un éclat sans tuehe décore

Semble sourire à ton regard.

Tel, longtemps ébranlé par les coups de l'orage,

Quand reparait l'azur aux célestes sommets,
Un chêne déployant son orgueilleux ombrage,
Se relève et domine au milieu des forêts.

Sur le gazon flétri des antiques ruines

Tu vois briller des tours et fleurir des collines,

Et dans les champs glacés oij régnait la torpeur.

Au loin n'entends-tu pas la voix du moissonneur i*

En retournant près de ta mère,

Dis-lui que ses fils ont grandi

Et que sur la plage étrangère,

L'arpent de neige a reverdi.

RÉCITATIF :

—

Déjà de la mâle trompette

Vibrent dans nos remparts les triomphants accords.

C'est le signal de la retraite !

A l'enfant de nos rois (^'appellent d'autres bords

Chantons en chœur nos fidèles transports.

Adieu, digne héritier de notre noble Reine,

Que la devise de ton cœur

Soit à jamais : Justice, Honneur !

Que Ion règne s'écoolc à l'abri de la haine I

De tes sujets garde l'amour
;

Qu'auprès de nous il te ramène !

Adieu, grand Prince, adieu jusqu'au retour,
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